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Législation Un mot desprit...

Financié re: en attire un autre
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L'Hieure Déecisive,

(m ul mît rêh qutu î ipî.m

"LA VA L BILLIA RD PA RLOR"
285, RUE SAINTE-CATHERINE EST, 285.

"EVERYTHING JS UP-TO-DATE"
1 2 tables de pool. 2 tables de billard anglais et une table de billard français,

.sont àm la difposition des joueurs.
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Astiiques, comme aussi toutes les

3membre, de votre famille.

t.'''-' --

-'-i.,'.--

''t'.".

Tél' B3ell Est :1531.

ghias. ,eLorlI ,i er
Fmle.urs namturellt",

et mrt'iiihIle.

250. rue SI-Denis, 250
MON'iREAL

-ýIECII-IL :Tributs floramux et fosse-

EAU DE RIGA
TELEPHONE ST-LOUIS

1514e RUE CLARKE, 1514
Ce Jommrmmml e'st îimilbié par la Société lie Ptamiîlc

t',mm Lm sai Uivcranité l.mval. iaa. rite sait-i.s
* Ailmmmme (le la Rochelle. atlimijastriur.

l'ie.m le prévomit le plongiient (big les iles
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sanfs cesse grammlissaîmt; c'est prescque unie

qi(m:sinscii e vie nu (le mort pou r l'Angle-
terre. Qu'il réussisse ou non, le motive-"C

*iment* doit ab>ou tir ià quclcjque chose. Ne

<suite à la page 3)

2'1

nos nouveaux tissus
ivés et nous initn
de l'importance au
meilleures coupes

n vouloir venir nous
îander votre paletot
printemps

14

&Kelly
près Sainie-Caberine

Étud.,-ants.
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